
Le Sèvres
34 avenue Jean Jaurès, 92 140 Clamart | Dimanche de 7h30 à
22h00 |

Accessible  

Note globale : 13

Situation : 13  | Cadre : 13 | Accueil : 14 | Ambiance : 13
| Qualité du café : 13

Prix d’un café : 1,90 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Bout de bois » pour « Orée »

« Au bois d’Clamart, y a des petit’s fleurs,
Y’ a des petit’s fleurs,
Y’ a des copains au, au bois d’mon cœur,
Au, au bois d’mon cœur… », chantonnait Brassens en son temps.

Au Sèvres aussi, y a de bons copains : normal, c’est à Clamart
– comme son nom ne l’indique pas ! En ce morne dimanche
d’hiver,  nombre  d’entre  eux  s’y  sont  refugiés  :
confortablement  installés  sur  la  terrasse  spacieuse  (et
couverte  !),  ils  devisent  tranquillement  en  observant  les
passants de la voie piétonne se presser sous les gouttes.

Ou,  comme  ce  Clamartois  pure  laine,  perché  sur  l’une  des
chaises  hautes,  ils  commandent  un  coloré  au  comptoir,  en
échangeant les derniers résultats sportifs du week-end avec le
patron.

Les plus taiseux, quant à eux, se sont trouvés un coin pour
bouquiner …

L’ensemble est clair et agréable : sièges en rotin pour le
côté chaleureux, tables rondes pour la convivialité, murs gris

http://lescafesdottilie.fr/le-sevres-clamart/


souris  pour  l’atmosphère  intime,  lumières  bleues  sur  les
coupes et bouteilles soigneusement rangées pour l’esthétique,
grands ficus pour la touche verte, et ancienne enseigne … pour
l’exercice d’articulation ! (Essayez donc de le répéter à
toute vitesse 10 fois de suite !)

Les serveurs s’affairent discrètement mais avec efficacité ;
le café est accompagné d’un adorable petit verre d’eau. Des
clients  s’interpellent  gentiment,  tout  le  monde  semble  se
connaître : c’est encore un village, Clamart ! …

Pour conclure : sèvres aimant bien !

http://www.justacote.com/clamart-92140/salon-de-the-et-cafe/le
-sevres-353104.htm

 

 

Aux Folies
8 rue Belleville, 75020 | Station vélib’ 8 bd de la Villette |
Dimanche de 7h00 à 2h00

Note globale : 12

Situation : 10  | Cadre : 11 | Accueil : 14 | Ambiance : 14
| Qualité du café : 11

Prix d’un café : 2,00 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Aime la chine » pour « brocanteur »

http://www.justacote.com/clamart-92140/salon-de-the-et-cafe/le-sevres-353104.htm
http://www.justacote.com/clamart-92140/salon-de-the-et-cafe/le-sevres-353104.htm
http://lescafesdottilie.fr/aux-folies-belleville-paris/


 

Les Folies Belleville, c’était le bal d’une guinguette au
milieu  du  XIXème  siècle.  Transformées  en  cabaret,  elles
accueillirent ensuite Maurice Chevalier et Édith Piaf, puis
Line Renaud et Yves Montand qui y débutèrent. Puis ce fut un
cinéma de quartier, qui permit à de jeunes Bellevillois – à
commencer par le petit Eddy Mitchell – de découvrir leurs
premières toiles …

La salle de projection est finalement devenue un supermarché,
et le bar un vrai bistrot de quartier tenu par une famille
kabyle qui lui a donné une nouvelle vie : il ne paye pas de
mine mais garde un charme indescriptible.

On y boit pour pas cher, qui un kawa, une mousse ou un thé à
la menthe – comme là-bas !

Le tout Belleville s’y retrouve toujours, dans une ambiance
bon enfant. On ne se prend pas la tête, on échange facilement
avec  les  voisins  :  des  jeunes  venus  en  bandes,  de  vieux
prolétaires, des couples de bobos, des grappes d’asiatiques
(surtout ce matin de fête du nouvel an chinois, en attendant
le défilé qui doit démarrer à sa porte). On se mélange, on se
détend ; c’est un vrai véritable carrefour de rencontres. Le
passage est incessant et les discussions vont bon train dans
un joyeux brouhaha …

Dehors, la terrasse déborde sur la petite rue piétonne dont
les murs sont graffés par les artistes des ateliers. Dedans,
une  déco  inchangée  depuis  des  lustres  :  des  tables
dépareillées,  des  sièges  pas  vraiment  confortables,
d’anciennes cartes, un vieux zingue, un flipper des années 80.
Le patron est sûrement un bricoleur à l’esprit pratique :
c’est une petite cuillère qui fait fonction de clé là où l’on
a besoin d’être tranquille ! Et puis partout des néons de
toutes les couleurs qui ajoutent encore au côté rétro et qu’on
devine briller jusque tard dans la nuit …



Pour conclure : convivial comme pas deux, faut-l’y voir !

http://www.aux-folies-belleville.fr

 

 

Les deux moulins
15 rue Lepic, 75018 | Station vélib’ rue Véron | Dimanche de
7h:30 à 1h:00

Note globale : 14

Situation : 15  | Cadre : 14 | Accueil : 12 | Ambiance :
14 | Qualité du café : 14

Prix d’un café : 2,30 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Pied de biche » pour « rut »

 

Après l’ascension de la (pittoresque) rue Lepic, un remontant
s’impose ! Voici justement un bistrot qui ne manque pas de
caractère et dont le nom rappelle les Moulin Rouge et de la
Galette tout proches … et des souvenirs cinématographiques !
Les réalisateurs ne s’y sont pas trompés et l’ont souvent
sollicité pour leurs tournages. Trois d’entre eux ont pu y
tourner, Jean-Pierre Jeunet fut le dernier : il habitait le
quartier et a tellement bien su retranscrire le charme des
cafés parisiens en général, et du village montmartrois en
particulier, qu’on vient maintenant jusque d’Outre-Atlantique

http://lescafesdottilie.fr/les-deux-moulins-montmartre-paris/


pour  le  visiter  !  Et  le  portrait  de  l’héroïne*  de  ce
« Fabuleux Destin d’Amélie Poulain » est affiché depuis en
grand sur le mur du fond.

Le  décor  a  pas  mal  changé  depuis  2001  –  le  comptoir  à
tabac tenu par Georgette** dans le film a notamment fermé à la
suite du changement de propriétaire -, mais l’établissement a
su garder son cachet : une atmosphère vintage avec du mobilier
années soixante, de vieux transistors et des guirlandes de
néon courant le long du plafond.

Et puis une clientèle d’habitués, accompagnés parfois de leurs
fidèles amis tenus en laisse, au milieu de quelques touristes
intimidés.  L’ambiance  est  animée,  limite  bruyante  ;  les
premiers s’interpellent d’un bout à l’autre du comptoir tandis
que les serveurs s’affairent …

L’expresso  est  plutôt  une  bonne  surprise  :  il  a  de  la
profondeur, et si nous n’étions pas en milieu de matinée, nous
l’aurions bien accompagné d’une crème brûlée … juste pour le
plaisir  de  briser  sa  croûte  avec  la  pointe  d’une  petite
cuillère, à l’instar de notre célèbre serveuse !

Pour conclure : un moulin sans elle *…

http://thymcitron.blogspot.fr/2007/04/les-recettes-cultes-du-7
e-art-la-crme.html

* Audrey Tautou dans le rôle d’Amélie
** Isabelle Nanty

Ma Bourgogne
19 place des Vosges, 75004 | Station vélib’ Saint Paul |
Dimanche de 8h:00 à 1h:00

http://thymcitron.blogspot.fr/2007/04/les-recettes-cultes-du-7e-art-la-crme.html
http://thymcitron.blogspot.fr/2007/04/les-recettes-cultes-du-7e-art-la-crme.html
http://lescafesdottilie.fr/ma-bourgogne-place-des-vosges-paris/


Note globale : 11

Situation : 17 | Cadre : 14 | Accueil : 6 | Ambiance : 11
| Qualité du café : 10

Prix d’un café : 2,80 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: «On s’y rend en protestant » pour «temple»

 

De la tumultueuse rue Saint Antoine, on traverse le paisible
jardin de l’hôtel Sully pour arriver directement sur la Place
des Vosges au charme provincial. Autrefois « Royale », elle
fut débaptisée par les révolutionnaires qui lui donnèrent le
nom du premier département à avoir acquitté l’impôt.

Sous les arcades, une succession de galeries d’art, et puis
bientôt, la terrasse d’un café. Intérieur de style XVIIème :
vieilles pierres, lourdes tables avec un perroquet du même
bois et qui ne risque pas de déverser sous le poids des
manteaux tant il parait robuste ! Une reproduction de style
Brueghel complète bien le tableau … les plantes en plastique
beaucoup moins : trop kitsch ! Le comptoir sculpté dans le
bois et ses branches de lierre tout aussi peu naturelles sont
un peu too much aussi. Mais bon, ce ne sont que des détails,
infimes  par  rapport  au  néant  de  l’accueil  –  là,  c’est
rédhibitoire  :

Des oreilles nous arrivent puis, quelques minutes plus tard,
des bras portant nos tasses : mais où sont la bouche et les
yeux  ?  C’est  tellement  surréaliste  que  je  poursuis
l’observation de cet étrange manège : des doigts attrapent peu
après le billet tendu par l’unique client venu avec son fils …
Avis de recherche : on a perdu l’Accueil !!

Ce n’est quand même pas le nombre dérisoire de consommateurs
qui lui a fait perdre la tête ?



Côté boisson, on est loin du nirvana : le café s’apparente
plus à un liquide coloré qu’à une boisson de caractère. Un
petit  carré  de  chocolat  l’accompagne,  qui  a  au  moins
l’avantage de donner l’impression – malheureusement fugace –
d’avoir quelque chose en bouche …

Pour conclure : desservi par le service !

http://www.ma-bourgogne.fr

 

 

 

Oresto Café théâtre
62 ter avenue Jean-Baptiste Clément, 92 100 Boulogne | Station
vélib’ Eglise de Boulogne | Dimanche de 9h:00 à 23h:00 |

Accessible  

Note globale : 14,5

Situation : 14  | Cadre : 17 | Accueil : 12 | Ambiance : 12
| Qualité du café : 13

Prix d’un café : 2,00 €

Aux mots croisés du jour :
La  meilleure  def’:  «Fait  du  vieux  avec  du  neuf  »  pour
«nonagénaire»

 

http://lescafesdottilie.fr/oresto-theatre-boulogne-billancourt/


Le top ? Le théâtre de l’ouest parisien installé sur la petite
place de l’ancienne mairie, non loin de l’église de Boulogne :
une salle à taille humaine qui propose des représentations
autant classiques que modernes.

Juste en face, son café : l’Oresto, élégante brasserie dont la
terrasse – spacieuse quoiqu’un peu bruyante – vous accueille
aux  premiers  rayons  de  soleil.  Un  ursidé  s’y  affaire  :
concentré mais bourru ; il finira par se dérider peu à peu (il
faut dire que j’ai mis le paquet !) : ce doit être un diesel !

A  l’intérieur,  un  décor  inspiré  de  Jean  Cocteau  qui  rend
hommage au théâtre : frises et fresques de dessins épurés au
plafond, profils accrochés aux lampes et lampadaires, kyrielle
de (fausses) bougies dont les flammes semblent danser le long
des murs. L’ensemble est à la fois original et raffiné ; le
noir et le crème se marient à l’or avec beaucoup de classe.
Confortable aussi avec ses sièges et ses banquettes … sans
oublier les porte-seaux à champagne à côté de chaque table !

Personne  encore  à  l’ouverture  (si  ce  n’est  le  livreur  de
poissons !), mais une musique qui emplit joliment l’espace :
quelques notes tranquillement grattées à la guitare …

Formule brunch le dimanche qu’on testera une autre fois …
après l’impair Noël, un break s’impose : fini de se sucrer le
bec !

Pour conclure : un cadre vraiment Top !

www.viddler.com/v/5e063852

 

 

http://www.viddler.com/v/5e063852


Café Campana
1 rue de la Légion d’honneur, 75007 | Station vélib’ 119 rue
de  Lille,  à  150m  |  Dimanche  de  10h:30  à  17h:00  |  Musée

d’Orsay, 5ème étage, accessible  

Note globale : 14

Situation : 17  | Cadre : 14 | Accueil : 11 | Ambiance : 14
| Qualité du café : 13

Prix d’un café : 2,70 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Faîte du jour » pour « Lucarne »

 

D’abord “Café des hauteurs” (il est au dernier étage), puis
“Café de l’horloge” (restée son élément central), il a été
entièrement relooké par les célèbres frères brésiliens (d’où
son nom !) : design contemporain – un peu inattendu dans ce
musée d’art plutôt classique -, mais qui manque quelque peu de
chaleur. S’il n’y avait l’immense horloge de l’ancienne gare
et les superbes suspensions dorées, ça ferait même un peu
cantine pour tout dire !

L’ensemble est d’ailleurs bruyant, et les paravents formés
d’un enchevêtrement de fils métalliques corail, même s’ils
sont originaux (et assortis aux corbeilles de pain !), guère
efficaces. Or, il y a beaucoup de monde dès l’ouverture : on
imagine en milieu de journée ! …

Heureusement, les volumes sont généreux et la vue vraiment
superbe : on aperçoit l’Opéra et le Sacré Cœur, et puis, plus
bas, les quais de Seine et jardins des Tuileries. Aux beaux
jours, on a même accès à la terrasse surplombant la rive
droite !

http://lescafesdottilie.fr/cafe-campana-musee-d-orsay-paris/


Expresso agréable quoique court en bouche, crème manquant de
mousse, tasses sympas ; possibilité de picorer trois feuilles
de salade ou un petit bol de potage ; service juste correct :
après avoir parcouru les collections, un bon endroit pour
breaker !

Attention, pour y accéder, il faut :

1 ) Régler l’entrée (sauf le premier dimanche du mois où
l’accès est gratuit),
2  )  Traverser  l’immense  verrière  centrale  et  prendre
l’escalier  mécanique  (bien  caché  !),
3 ) Parcourir toute la Galerie Impressionniste (On a connu
plus déplaisant !),
4 ) Attendre que l’hôtesse vous place.

Pour conclure : pour muser plus que se régaler.

http://www.musee-orsay.fr/fr/evenements/vers-le-nouvel-orsay/l
e-cafe-campana.html

 

 

 

 

 

 

 

http://www.musee-orsay.fr/fr/evenements/vers-le-nouvel-orsay/le-cafe-campana.html
http://www.musee-orsay.fr/fr/evenements/vers-le-nouvel-orsay/le-cafe-campana.html


Salon de thé Paul
77  rue  de  Seine,  75006  |  Station  vélib’  rue  Mazarine
|  Dimanche  de  7h:30  à  19h:30

Note globale : 13

Situation : 16  | Cadre : 16| Accueil : 10 | Ambiance : 14
| Qualité du café : 9

Prix d’un café : 2,20 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Il tombe sans bruit » pour « Soir »

 

Ras la bulle des vendeurs en bonnet à pompon clignotant, des
embûches de Noël sur lesquelles les lutins s’encanaillent et
de la foule qui piétine dans les magasins surchauffés : on
veut du vrai, de l’authentique !

Pause intemporelle chez Paul, à l’angle des rues de Seine et
de Buci : belle boulangerie à l’ancienne avec un salon de thé
contigu,  style  XVIIIème  (lustres,  tableaux,  cheminée  et
dorures, et même chaises hautes rétro … avec des barreaux pour
éviter que les petits anges ne vous flanquent des coups de
pieds !!) Grande table d’hôtes au centre, les autres sont déjà
prises d’assaut par des touristes en famille.

Plusieurs  offres  de  petits  déjeuner,  de  l’Express
(café/croissant  à  3,20  €)  à  l’Equilibré  (Boisson  chaude,
orange pressée, fromage blanc et benoîtons à   7, 20 €) en
passant par le Parisien (Thé ou grand crème avec croissant ou
demi-flûte à    5,80 €)

Les serveurs se font attendre, leur sourire aussi ! Le livreur
de journaux risque une plaisanterie : « Ca y est, ca y est !

http://lescafesdottilie.fr/salon-de-the-paul-odeon-paris/


La  croissance  est  de  retour  …  Non,  je  blague  :  les
croissants  !  »

Le  café  manque  de  saveur,  aucune  longueur  en  bouche.  Par
contre, le pain est à tomber : croûte brillante, mie fraîche
et bien alvéolée, goût avec juste ce qu’il faut d’acidité ; la
quasi perfection ! Un morceau de beurre (empaqueté dans du
papier d’argent à la manière d’un sucre d’orge) et un petit
pot  individuel  de  confiture  à  l’ancienne  l’agrémentent
joliment.

Vaisselle  et  produits,  tout  est  estampillé  au  nom  de  la
Maison, et à ses couleurs, beige et noir : chic et sobre !

Pour conclure : dommage que les serveurs ne soient pas plus
PAUL-is !
http://www.youtube.com/watch?v=WBYGx88MBlM&feature=c4-overview
-vl&list=PLDB2AD952421EBDF0

 

 

 

 

 

 

Le Déli-cieux
66 bd Haussmann, 75009 | 4 stations vélib’ de l’autre côté du
boulevard | Dimanche avant Noël de 10:00 à 19:00 | De 9h 30 à
20h, nocturne jusqu’à 22h le jeudi

http://www.youtube.com/watch?v=WBYGx88MBlM&feature=c4-overview-vl&list=PLDB2AD952421EBDF0
http://www.youtube.com/watch?v=WBYGx88MBlM&feature=c4-overview-vl&list=PLDB2AD952421EBDF0
http://lescafesdottilie.fr/le-delicieux-printemps-paris/


Note globale : 15

Situation : 19  | Cadre : 12| Accueil : 15 | Ambiance : 14
| Qualité du café : 15

Prix d’un café : 2,00 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Femme stupide » pour « Dinde »

Non, on n’a pas rejoint nos amis Montréalais au 5665 de la
Côte des Neiges, mais simplement enquillé les escalators du
Printemps  de  la  Maison  pour  atteindre  son  toit.  D’aucuns
parlent du 7ème ciel : ici, il est au 9ème !

De la cafétéria installée comme une boîte de verre entre ciel
et terre, on aperçoit la dame de fer à travers les larges
baies  vitrées.  Déco  simple  et  épurée  –  le  must  est  à
l’extérieur ! -, en bleu et blanc, pour se sentir encore plus
au cœur des nuages …

Dehors, terrasse en teck bien aménagée : verdure, mobilier
immaculé avec même des transats l’été. Quelques bancs sur le
côté où l’on peut s’installer sans avoir besoin de consommer
(au soleil à partir de midi !) Par contre, fumeurs attention :
même à l’extérieur, impossible de s’en griller une. Mais si
l’on vient ici, c’est pour la vue : elle est à couper le
souffle  !  Au-delà  d’une  mer  de  toits,  on  distingue  les
principaux monuments parisiens : l’Opéra, la Madeleine, les
Invalides, l’Arc de triomphe, le Sacré Cœur, la tour Eiffel et
d’autres encore qu’on s’amuse à repérer. En bas, les passants
se  pressent  pour  les  derniers  achats  de  Noël  comme  de
minuscules  fourmis  …

Après  une  virée  shopping,  voila  l’endroit  idéal  pour  une
pause-café, un repas sur le pouce, un goû-thé de crêpes ou de
gaufres, ou un apéritif au (coucher du) soleil – à condition
d’arriver très tôt pour le midi et d’éviter le samedi ! La



restauration est en libre service avec une offre de produits
limitée mais plus que correcte côté prix compte tenu de la
situation exceptionnelle. Rien à dire non plus côté accueil :
agréable, discret et efficace !

Pour conclure : une vue terrassante …

http://www.linternaute.com/restaurant/restaurant/10948/deli-ci
eux.shtml

 

 

 

Le Café Poussin
2 rue Poussin, 75016 | Vélib’ rue La Fontaine | Dimanche de

8:00 à 22:00 | Accessible  

Note globale : 14

Situation : 13  | Cadre : 14| Accueil : 15 | Ambiance : 14
| Qualité du café : 14

Prix d’un café : 2,20 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Bonne en dessin » pour « Bécassine »

 

Au  cœur  du  village  d’Auteuil,  une  petite  voie  pavée  qui
dégringole : des poules et leurs petits s’égayaient encore il

http://www.linternaute.com/restaurant/restaurant/10948/deli-cieux.shtml
http://www.linternaute.com/restaurant/restaurant/10948/deli-cieux.shtml
http://lescafesdottilie.fr/le-cafe-poussin-paris-seizieme/


y a peu dans la cour du jardin d’enfants des Nations Unies ;
las, une épidémie les a décimés depuis … En bas, à l’angle de
la rue Poussin, un café rend hommage au peintre du même nom :
les  lettres  de  l’artiste  sont  artistiquement  suspendues  à
l’intérieur d’un cadre doré.

L’endroit  est  accueillant  :  un  sapin  joliment  décoré  à
l’entrée, des magazines à disposition sur une table basse et
les  quotidiens  du  dimanche  accrochés  à  leurs  barres  à
journaux. Au fond, une immense reproduction du Maître et –
hommage à Bacchus – un gigantesque tonneau en guise de table
d’appoint.

Accueil cordial et ambiance agréable, c’est un vrai lieu de
convivialité.  Des  réunions  y  sont  d’ailleurs  régulièrement
organisées : celle du Mouvement des Poussins par exemple en
juin,  à  l’origine  de  la  pétition  pour  l’avenir  des  auto-
entrepreneurs, signée par 90 000 personnes, excusez du peu !
C’est ici aussi qu’ont été tournées l’an dernier quelques
scènes d’« Une estonienne à Paris », chronique douce-amère où
Jeanne Moreau, impériale, campe une vieille dame à qui une
compatriote est chargée de tenir compagnie … contre son gré !
Surprise : Carla Bruni pousse-in/cognito la porte : elle est
venue en voisine …

Mais l’atmosphère de cette brasserie n’est pas son seul atout
:  selon  une  collègue  fine  gastronome,  on  trouve  ici  LE
meilleur  café  gourmand  de  la  capitale.  Vérification  faite
(tiramisu,  feuilleté  aux  pommes,  crème  brûlée,  macaron-
pistache  et  tuile  aérienne  présentés  avec  un  trait  de
confiture framboise maison au pinceau : un vrai tableau pour 7
€ !), je confirme et je reconfirme : le paradis des becs
sucrés! N’hésitez pas à venir y picorer et en prendre de la
graine …

Pour conclure : avec ce poussin, vous ne tomberez pas sur un
bec.



http://www.widoobiz.com/evenements/apero-poussin/16926com  

 

 

 

La Strasbourgeoise
5 rue du 8 mai 1945, 75010 | Station vélib’ rue du Faubourg

Saint-Martin | Dimanche de 7:00 à 0:00 | Accessible  

Note globale : 13

Situation : 13  | Cadre : 13 | Accueil : 14 | Ambiance : 12
| Qualité du café : 13

Prix d’un café : 2,90 €

Aux mots croisés du jour :
La meilleure def’: « Se fait enguirlander » pour « Sapin »

 

Depuis le 29 de novembre et jusqu’au 15 de ce mois, le marché
de Noël alsacien s’est installé à nouveau dans la cour de la
gare de l’est : l’occasion de faire nos réserves de pain
d’épices chez Fortwenger !

Juste  en  face,  une  compatriote  coiffée  du  traditionnel
papillon noir orne l’enseigne d’une imposante brasserie. On se
précipite : lourde porte, sas d’entrée et … on se retrouve à
quelques  centaines  de  kilomètres,  au  milieu  de  la  petite
France Strasbourgeoise.

http://www.widoobiz.com/evenements/apero-poussin/16926com
http://lescafesdottilie.fr/la-strasbourgeoise-gare-de-l-est-paris/


Vitraux, boiseries et fresques murales, ajoutées à d’épaisses
banquettes de velours rouge, de solides tables en bois foncé
et de rustiques luminaires contribuent à donner l’illusion
d’être transporté dans une de ces grandes maisons bourgeoises
de l’est.

Les volumes sont généreux, les tables éloignées (enfin un
endroit où l’on n’a pas l’impression d’être assis sur les
genoux  du  voisin  !),  les  fauteuils  confortables  et
l’atmosphère feutrée : on y est tranquilles et bien installés.
De quoi vous donner envie d’y respirer le temps qui passe,
sans vraiment rien faire de spécial, les jambes croisées comme
des bretzels …

Le  service  est  discret  mais  efficace  et  attentionné.  Par
contre, seul un petit-déjeuner classique est proposé (6,50
€) : dommage, j’aurais bien plongé une tranche de kugelhof
dans mon café au lait ! On tente un schluck de café alsacien ?
Un peu tôt quand même : c’est au marc de Gewürztraminer ! Un
classique  accompagné  d’un  bon  stück  de  sucre  est  plus
raisonnable  à  cette  heure  …

Pour conclure : un bon café, ça fait du bien quand on est tr-
Hansi !

http://www.youtube.com/watch?v=lT_Lj-_oCPU

 

 

 

 

http://www.youtube.com/watch?v=lT_Lj-_oCPU

